
Jean-Baptiste GOUREAU, Professeur de Lettres en CPGE, Lycée J.-P. Vernant, Sèvres 
Cours donné dans le cadre du Programme Europe, Éducation, École 
Diffusé en visioconférence interactive le 04 avril 2019, de 10h10 à 12h00  
En direct : http://melies.ac-versailles.fr/projet-europe/visio/ 
En différé : http://www.projet-eee.eu   -   http://www.dailymotion.com/projeteee 
Programme 2018-2019 : http://www.coin-philo.net/eee.18-19.prog.php 
Nos cours en ligne : http://www.coin-philo.net/eee.13-14.cours_philo_en_ligne.php  
Contact : europe.education.ecole@gmail.com 

 

 

 

 Face au masque du Non 

Le double visage du citoyen réfractaire à Athènes 

Démocratie et comédie :  

Les Oiseaux d’Aristophane – Le Dyscolos de Ménandre 

« Presque tous les hommes sont esclaves par la raison que les Spartiates 
donnaient de la servitude des Perses, faute de savoir prononcer  

la syllabe non. Savoir prononcer ce mot et savoir vivre seul  
sont les deux seuls moyens de conserver sa liberté et son caractère. » 

(CHAMFORT, Maximes et pensées, II,  CCLXXXIX.) 

 

 

ARGUMENT. – Par les temps qui courent, le mot hubris retrouve des couleurs dans l’usage en 

français. Dans le cadre de la tragédie grecque, le terme est connu pour désigner l’excès et la 

démesure s’emparant des êtres humains qui se tiennent pour supérieurs à autrui. Il fait la 

paire avec celui de catharsis qui, dans le spectacle tragique, en constitue la sanction. Il existe 

aussi une folie des grandeurs comique, plus directe et plus parlante, au miroir renversé des 

valeurs de la cité démocratique, car elle met en scène des personnages de la vie quotidienne 

dans des situations impossibles. De l’Ancienne Comédie d’Aristophane à la Nouvelle Comédie 

de Ménandre, l’actualité politique reste omniprésente au cœur de la farce, d’autant plus 

lorsque, comme dans Les Oiseaux et Le Dyscolos,  des personnages de simples citoyens sans 

histoire et d’un certain âge portent les masques énigmatiques de héros sécessionnistes, en 

révolte contre le pacte civil qui continue d’avoir cours pour les spectateurs du théâtre de 

Dionysos rangés en face d’eux. Les Oiseaux (414 AEC) coïncident avec l’expédition calamiteuse 

en Sicile, préfigurant le désastre final  de la guerre du Péloponnèse. Le Dyscolos (317 AEC) 

marque un siècle plus tard la mort de la démocratie athénienne. Dans la pièce d’Aristophane, 

un vieux fou, après s’être fait pousser des ailes, décide de fonder une cité entre ciel et terre et 

de devenir roi des oiseaux. Dans celle de Ménandre, un autre vieux fou, en peau de bique, 

s’est depuis des années isolé au fond de sa propriété perdue dans les confins, bien décidé à ne 

plus adresser la parole à quiconque, pas même au dieu local. Tous deux voient défiler, venus 

d’Athènes, des cortèges de fâcheux déterminés à les ramener à la raison. Ils leur opposent un 

non brutal. Quel est le visage de ce non ? Anti-démocratique ou  démocratique ?  
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ANNEXE :  

 

 

I. Arc sémantique des traductions du mot hubris en français : 

Hubris (hubrizein, hubristès). 
 
Démesure, excès, ivresse, ivresse des sommets, mal des altitudes, (s’enivrer, se porter aux 
excès, perdre le sens de la mesure). 
 
Force, coup de force, dureté, 
brutalité, viol, violence (brutaliser, violenter).  
 
Volonté d’humiliation, acte d’intimidation, offense caractérisée, mauvais traitements, 
sévices, avanie, affront, vexation (humilier, abaisser, maltraiter, offenser). 
 
Suprématisme, aristocratisme, élitisme. 
 
Hauteur, grandeur, suffisance, insolence, arrogance, superbe. 
 
Abus,  abus de hauteur/grandeur/supériorité, abus de pouvoir, abus de force (abuser). 
 
Injustice, iniquité, usurpation, imposture (usurper). 
 
Outrecuidance (outrecuider). 
 
Outrage (outrager, outrepasser, outrepercer). 
 
Outrance (outrer). 
 
Délire,  cas d’autorité délirante, folie, folie des grandeurs (délirer). 
 
 
 
 
 



II. Les trois pages de Bailly, Chantraine et Ober scannées
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